
 Transgression : vous avez dit transgression ! 

Il nous parait évident que les mentalités ont évolué notamment depuis les années 68, avec 
la conjonction Uranus-Pluton (dont le slogan était « il est interdit d’interdire »). Ce qui était 
la norme jadis ne l’est plus actuellement, que la cause soit consécutive aux progrès 
techniques, à l’évolution des croyances religieuses ou des mouvements politiques. 

Certains comportements que nos ancêtres trouvaient " normaux " car habituels, se révèlent 
être en fait des normes qui ne s’imposaient à eux qu’en vertu d’un « formatage » sociétal. 

Ainsi, dans nos sociétés occidentales, il y a encore seulement un siècle, la suprématie sociale, 
morale, juridique et intellectuelle des hommes sur les femmes était une évidence...  

• La mendicité était passible des travaux forcés à vie dans un bagne tandis qu'elle fait 
aujourd'hui l'objet d'une compassion. 

• L’avortement était un crime jugé complètement immoral et sévèrement puni tandis 
que l'on critique aujourd'hui les catholiques intégristes qui contestent la liberté 
d’avorter. 

• L’homosexualité était considérée comme une perversion haïssable méritant de 
sévères châtiments tandis qu’actuellement c'est une revendication identitaire perçue 
comme légitime avec le mariage à la clé. 

• L’obéissance des enfants était une obligation indiscutable et les punitions corporelles 
étaient légitimées que ce soit en famille ou à l’école alors qu’actuellement le non- 
respect du " droit de l'enfant " est condamné et jugé odieux. 

L’évolution des sociétés modernes conduit à pénaliser des comportements jadis tolérés, 
considérés comme normaux : certains abus de pouvoir, certaines formes de corruption, 
d’atteinte à l’environnement (ne pas polluer, ne pas fumer dans les lieux publics…) 

Quant aux violences " morales ", dont le harcèlement sexuel, qui est actuellement sur le 
devant de la scène, il semble que la conjonction Saturne-Pluton dans le signe austère et 
surmoïque du Capricorne ait passablement remis les pendules à l’heure. 

De même cette conjonction répressive Saturne-Pluton/Capricorne s’est manifestée par des 
« mises en examen » d’homme politiques comme Sarkozy, Chirac, Cahuzac, Fillon, 
Balladur…. 

Cela parait incroyable actuellement lorsque l’on sait qu’après Mai 68, une partie de 
l'intelligentsia libertaire a défendu les pires dérives de la révolution sexuelle et la 
permissivité accordée à Gabriel Matzneff qui affichait, dans l’émission Apostrophes avec 
l’autosatisfaction qui le caractérise, ses « incartades » pédophiles. 

On pouvait même parler à l’époque de « militantisme pro pédophile » : 

Jean-Paul Sartre, Roland Barthes, Simone de Beauvoir, Gilles et Fanny Deleuze, Francis 
Ponge, Philippe Sollers, Jack Lang, Bernard Kouchner, Louis Aragon, André Glucksmann, 
François Châtelet et bien d'autres encore… ont fait partie des 69 intellectuels français qui se 



sont rangés du côté de l'écrivain Gabriel Matzneff, pour défendre trois hommes incarcérés 
depuis plus de trois ans pour avoir abusé sexuellement de mineurs de moins de 15 ans.  

Profil du pédophile 

L’immaturité affective et sexuelle est le principal facteur chez un être qui n’a pas grandi et 
qui peut, de surcroit, avoir une faille narcissique. 

 Au début du siècle, Freud s’est intéressé à cette déviance sexuelle, ayant rencontré dans sa 
pratique de nombreux d’enfants incestués. 

Il propose même une première catégorisation des pédophiles qu’il partage en en trois 
classes :  

- Ceux qui sont exclusifs, plutôt rares,  
- Ceux qui connaissent une débilisation de leurs capacités sexuelles (lâcheté face à 

d’autres objets, dont les femmes ; impuissance) qui utilisent l’enfant 
comme expédient ;  

- Ceux qui sont incapables de faire face à l’exigence ( « impérieuse » ) de leur pulsion 
sexuelle et qui se satisfont d’un enfant par défaut. Freud, dans ce même texte, 
spécifie bien que ces pratiques, dans la grande majorité des cas, ne relèvent pas 
d’une forme pathologique particulière, mais qu’elles peuvent se rencontrer chez de 
nombreux sujets qui ne sont pas différents des normaux.  

On sait que certaines catégories professionnelles sont particulièrement enclines à cette 
perversion, du fait même des « facilités qui leur sont offertes » : les professeurs des écoles, 
les éducateurs, les hommes d’église, les entraîneurs sportifs… 

Le pédophile se sent à l’aise avec l’enfant avec qui il n’est pas en rivalité et ne se sent pas 
dévalorisé. Il aime sa propre image à travers l’enfant. 

❖ En astrologie, les critères de l’enfance sont très souvent présents : la Lune et 
le signe du Cancer sont au rendez-vous, et parfois aussi le signe des 
Gémeaux et Mercure caractéristique de l’adolescence 

Parfois il s’agit d’avoir une emprise, d’assumer une domination, qui se retrouve chez les 
prédateurs sexuels  

❖ On retrouvera plus typiquement Pluton, le Scorpion et la VIII (Soleil/Pluton, 
Jupiter/pluton) Jupiter en Scorpion ou en VIII 

Dans d’autres cas, l’enfant est un objet, interchangeable, ne jouant qu’un rôle instrumental avec une 
totale absence d’empathie. 

❖ En Astrologie Neptune est pratiquement toujours de la partie, ce dieu de la 
mer qui ne connait guère les frontières et franchit, chemin faisant, la ligne 
droite. Souvent Uranus et Neptune sont reliés à Vénus ou la Lune. 



Avec Neptune, la sensorialité est forte et le sens visuel important : si l’on trouve des 
peintres, des photographes, des cinéastes, sensibles à l’image, mais on rencontre aussi des 
voyants et… des voyeurs… 

Quelques exemples célèbres : 

❖ Gabriel Matzneff : Une conjonction Mars-Pluton au FC, Vénus maître d’AS 
Taureau en conjonction de Mercure-Neptune en Vierge ; Une Lune/Gémeaux 
conjointe à Chiron 

❖ André Gide : Lune-/Cancer au MC en IX opposée Vénus en IV ; Une conjonction 
Jupiter-Pluton en VIII ; Neptune au DS au carré de Vénus et d’Uranus. 

❖ Woody Allen : Une conjonction Lune/Verseau en conjonction de Saturne au 
carré d’une conjonction Soleil-Jupiter-Mercure angulaire en IV ; Vénus 
opposée Uranus et carré Mars ; Mars en V opposé Pluton. 

❖ Roman Polanski : Un carré en T reliant Mars en I opposé Uranus en VII au 
double carré d’une conjonction Lune-Pluton/Cancer au MC au carré de 
Mars/Balance en I.  

Quant aux derniers concernés : Olivier Duhamel et Richard Berry, ils présentent les 
caractéristiques ci-dessus 

❖ Olivier Duhamel : carré en T reliant une opposition Lune/Scorpion (maître de l’AS 
Cancer) au Soleil/Taureau au double carré de Pluton et Vénus/Poissons/MC opposée 
Mars/FC et carré Uranus ; Jupiter en Poissons. 

Chez lui c’est Pluton qui règne en maître et donne le ton du besoin de pouvoir 

❖ Richard Berry : Un carré en T reliant une opposition Lune-Jupiter/Poissons au FC 
opposée Saturne ; As Scorpion dont le maître d’AS s’identifie à Neptune (conjonction 
Mars-Neptune) et conjonction Soleil-Pluton en Lion ; conjonction Vénus-
Uranus/Cancer en VIII au carré de Neptune. 

Ici nous sommes plus en présence d’un neptunien lunaire qui n’a pas conscience des limites. 
Et d’une blessure narcissique (conjonction Lune-Saturne) 

 

 


